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Privatisation des Glycines : l'abandon de nos aînés 

Au foyer des Glycines, nos aînés vivent aujourd'hui dans des conditions indignes. 
L'ascenseur est en panne depuis des mois. On leur propose une chaise motorisée qui ne 
remplacera jamais la liberté de sortir de chez soi sans attendre, sans dépendre de personne. 
Cette situation perdure et rien ne bouge. 

Le cadre de vie se dégrade chaque semaine un peu plus : saleté, cafards, une cour autrefois 
lieu de convivialité transformée en base de chantier, un restaurant déserté... Certains vont 
jusqu'à nettoyer eux-mêmes les couloirs pour préserver un minimum de dignité. Combien de 
temps, Monsieur le Maire, faudra-t-il que nos seniors supportent cela ? 

La réhabilitation des appartements ajoute à cette détresse : les surfaces diminuent, et l'on 
demande à des personnes âgées de se séparer de leurs meubles, de leurs souvenirs... Dans le 
même temps, on leur impose des équipements dont ils ne veulent pas ou qu'ils ne peuvent 
pas financer, comme un lave-vaisselle. 

Pourtant, le bailleur Batigère s'était engagé, et vous, Monsieur le Maire, aviez certifié que la 
vente du foyer des Glycines améliorerait la vie de nos aînés. C'est aujourd'hui tout l'inverse. 

Les résidents déplorent le manque d'activités, l'absence de gardien et de présence humaine. 
Autrefois, quelqu'un était là 24h/24 ; désormais ils font face à leur fragilité, seuls. Même les 
repas, livrés par la Poste, ne sont plus l'occasion d'un moment d'échange. 

Et malgré ce recul humain et matériel, les loyers, eux, ont augmenté trois fois. 

Nos aînés ont droit au respect, à la considération, à une présence humaine réelle. Il est 
temps de leur rendre la dignité qu'on leur a retirée. 

Najat Mabchour 

élue Les Écologistes indépendante. 
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UNE VILLE, UN MONDE DE PARADOXE ! 

A l'heure où les ambitions personnelles se dévoilent à Sevran entre un ancien maire qui nous 
promet du nouveau, et un maire actuel qui ne souhaite rien changer, nous devons prendre 
conscience du monde paradoxal dans lequel nous vivons. 

La politique devrait être guidée par la seule volonté de contribuer à améliorer la vie des 
citoyens, et en temps de crise à trouver les solutions les plus efficaces et les moins 
douloureuses. Pourtant, où que nous portions le regard, à Sevran, en France ou dans le 
monde, nous sommes confrontés à ce même constat d'une classe politique déficiente. Un 
dictateur détruit un pays voisin qui ne lui a rien fait au nom de la « paix », un autre détruit 
un peuple au nom de cette même paix, un troisième, aspirant dictateur, réprime ses 
oppositions et envoie l'armée contre son peuple en clamant son amour pour la liberté. En 
France, un mari violent qui frappe sa femme devient presqu'une victime quand il est élu 
insoumis et néanmoins accueilli parmi ses pairs avec une accolade du lider maximo d'un 
parti, qui s'autoqualifie pourtant de référence de la lutte contre les violences faites aux 
femmes. Les autres ne font pas mieux, des élections internes truquées aux magouilles pour 
s'assurer de rester au pouvoir, comment peut-on encore espérer ? A chaque élection depuis 
1981 et plus encore depuis 2017, on nous joue la petite musique de l'union des gauches. 
Quelles gauches ? Celles qui s'insultent, celles qui se comportent comme des clans en lutte 
permanente les uns contre les autres ? Celles qui doivent remercier tous les soirs dans leurs 
prières Mr Macron pour leur offrir cet ennemi commun qui masque leurs positions et leurs 
projets irréconciliables ? 

A Sevran, nous observons aujourd'hui le retour de l'ancien maire qui, affirmait alors quitter 
Sevran parce que c'était une ville devenue impossible à gérer. Face à lui se dressent Mr 
Blanchet et sa majorité actuelle, unie uniquement lors des élections et qui se déchire le reste 
du temps. Une majorité qui échoue depuis 5 ans, qui n'a su que bétonner, détruire, jamais 
créer. « Nous avons créé 15 hectares d'espaces verts » nous dit le maire actuel, ancien 
premier adjoint de l'autre. Il n'y a pas de création quand la ville en comptait plus de 35 il y a 
5 ans. De 35ha à 15ha, c'est une régression, c'est donc un mensonge. Lors du conseil 
municipal d'octobre, nous avons subi des discours dogmatiques des représentants des 
factions majoritaires allant à l'encontre des réalités des actions. Le grand capital, allié 
indispensable de Mr Blanchet et de sa politique assumée de mendicité, est voué aux 
gémonies par ceux qui lui demanderont un nouveau coup de main demain pour renflouer 
des caisses vides. Encore un paradoxe. 
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Nous, opposition, avons fait le choix d'être au service des sevranais, sans nous immiscer 
dans des luttes internationales qui dépassent notre ville, mais en défendant nos idées tout en 
étant aussi prêt à reconnaitre les mérites de telle ou telle autre opinion. Nous savons que le 
compromis et l'acceptation de l'autre seront la base indispensable de (re)construction de 
notre ville. Ce n'est pas un paradoxe : les élus ne sont que les porteurs de projets partagés 
par tous et pour tous. 

MAINTENANT IL EST TEMPS DE PENSER A SEVRAN UNI POUR UN AVENIR 
CHOISI ! 

UNION DE L'OPPOSITION REPUBLICAINE 

Philippe Geffroy, Naïma Hamdaoui, Docteure Carole Aguirrebengoa, Olivier Cordin, 
Stéphanie Borel Yeretan, Arnaud Libert, Maître Dominique Perran, Etienne Walnex 

Nous joindre : 06 45 15 69 58 

Ou sevranopposition@gmail.com 

mailto:sevranopposition@gmail.com
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Qui veut tuer son chien l'accuse d'avoir la rage. 

Qui veut détruire la halle Mandela la laisse pourrir. 

Voilà maintenant plusieurs années que les commerçants de la halle Mandela subissent des 
nuisances importantes à cause d'un manque de volonté politique de préserver cet endroit 
pourtant fréquenté par des milliers de personnes chaque jour. 

Au lieu d'entretenir cet espace emblématique, de le préserver de la vente à la sauvette, de le 
rénover et de lui offrir une seconde vie, cette majorité a encore frappé. 

Elle veut détruire ce lieu ! Mais il ne s'agit pas que de béton. Combien de familles vivent 
des commerces présents sur place ? 

Combien de Sevranais fréquentent la pharmacie, la poste, les petits commerces, sans parler 
de la boucherie, une institution familiale vieille de 44 ans ?! 

Quel sort réserve la majorité à nos chers commerçants ? 

Une expulsion décidée sans concertation, sans considération. Mais ils ne l'entendent pas de 
cette oreille et se mobilisent pour résister et obtenir une solution qui les respecte dans leur 
dignité. 

Une pétition a déjà récolté de nombreuses signatures. Avec le soutien de l'opposition, la 
mobilisation s'accentue. 

En 2019, le maire S. Blanchet a menti à la justice pour expulser des familles et leurs enfants 
à la veille de l'hiver afin de vendre un bâtiment à un bailleur social. 

Aujourd'hui il expulse d'honnêtes commerçants pour laisser « Grand Paris Aménagement » 
construire des centaines de nouveaux logements. 

Nous n'avons pas besoin d'un maire soumis aux promoteurs et aux grandes sociétés qui 
dénaturent notre ville et ne pensent qu'à leur chiffre d'affaire avant de penser à Sevran et à 
ses habitants. 

Votre dévoué Sullivan JOUS 

Pour le RPM, le Renouveau à Portée de Main 

lerpmnational@gmail.com
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